LS MONT
PRISE TOUTE
LA NUIT ...
LES HOMMES,
LES FEMMES ...

ET AU MATIN, C’EST IMMONDE !

JEAN MA FICHUE (L FAUT,
DEHORS COMME CONE ALLER A LA
M,A(.PQOPRE, ET POLICE ...
C'EST GA QUE PORTER

JETAIS : ONE

PLAINTE !
MALPROPRE /




pouraLo!l ?
FPARCE
QU UN
HOMME
MA FAIT
CROIRE
QU'IL
MIAIMAIT,
ET PUIS
M’,f\
JETEE 7

/e N Al PAS
' ETE VIOLEE,

JERGME ...
JE ME Suis
DONVNEE VO-
LONTAIREMENT,
=\ FAR AMOUR ..,
=N ET PAR

T\ FLAISIR

N\ AUSS! L

]
2

MAIS NON,
PETITE SCEUR...

PARCE QUE T
AS ETE vioLee /
PAR TOUTE

CETTE BANDE
DE BOVRGEOIS
PERVERS /

. DEPUIS LE
TEMPS, TU
CONVNALIS MES
BESOINS,
NOoA 2. J AL
PRIS MON
PIED, CETTE
NUIT, QUAND
LS M‘onr
FAIT TOUTES
CES
CHOSES. ...

o



SYLVIE ! COMMENT
PEUX-TV ETRE AUSSI
Viciepse 7/.,.
TU ME FAIS

T’AS PAS TOUT vU !/
REGARDE CE QU'ILS
mMoNvT FAIT !




SUIS
COMME GA
PARTOUT !

LA PERVERSION DPE CES GENS N'A PAS DE
Lirnire /
ET JE F o
®




C EST JoLlt,
NON ?2...

w ET C'EST DOUX,

VAS-Y, TOWCHE /!
TU VERRAS
COMME CEST
AGREARLE !




C’EST ocooH !
VRAI QRUE
CEST DOoUX ...
ET ¢A S'OUVRE ;
TV COMMENCES
A MOUILLER !

LECHE - LA MO, JEROME |
St TE PLAIT !
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OH, SYLVIE...
TU FAIS €A
St BIEN !

\/

TA
EST TOUJOURS
AUSSI BONNE,

CHERI /!

et

BITE

ALORS
LA SUCER!..

CONTINVE
@, @ -

ALLEZ

A\

/




MMM T MF ..

ouvt! ovt !, JE
vals Jouir /

D
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AN S

N

AAAH /!
QUEL PIED/!
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bDonc !
OLEMENT
MON CRANE

/

A TA DR
£,

BEN DIS
EXCIT
RASE

1






